Réplique à Farid Al Ansari et à son disciple Éric Younous concernant les 
propos qu'ils ont tenus et approuvés en matière de Tawhid 



Louange à Allah. Que Ses éloges et le salut soient sur celui après qui plus de prophète ne 
viendra, ainsi que sur ses compagnons et suiveurs jusqu'au Jour Dernier. Ceci dit : 

Le prénommé Éric Younous a propagé sur son site internet un certain nombre de vidéos du 
docteur Farid Al Ansari -qu'Allah lui pardonne ses excès- . 

Parmi ces vidéos, le traducteur en a nommé une: «Faux Tawhid», titre qu'Éric Younous a 
commenté en disant: «Je ne suis pas d'accord avec le titre qu'a donné le frère : «faux tawhid», le 
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tawhid incomplet me paraît plus en accord avec le message de cheikh» . 
Or, cette vidéo renferme les points suivants : 

- La prétention que le terme Tawhid n'est pas présent dans le Coran et la Sunna. 

- La prétention que le terme Tawhid ne confère aucune éducation, en argumentant par le fait 
que le Tawhid, d'un point de vue linguistique, ne concerne que les choses dispersées. Il a 
également pu dire : «Dieu n'est pas dispersé, Gloire et Pureté à Lui, mais II est le Dieu Unique, 
tu n'as pas besoin de l'unifier mais il faut que tu lui rendes un culte exclusif et sincère» . 



Ne souhaitant pas faire apparaître de lien vers le site d'Éric Younous -qu'Allah le réforme-, je me contenterai de citer les 
propos en question de manière fidèle. Cependant, des captures d'écran de la page de son site où apparaissent ces vidéos 
sont en ma possession, et à la disposition de quiconque souhaiterait vérifier la véracité de ce que j'avance. 
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Ce détail confirme qu'il a bel et bien visionné la vidéo, ou, du moins, écouté les propos qu'elle contient. 
La traduction des propos de Farid Al Ansari est, apparemment, celle d'un certain Abdellah Aziki -qu'Allah le réforme-. 
J'ai conservé sa traduction -bien qu'elle soit parfois discutable- pour deux raisons : 

- C'est elle qui a été diffusé par Eric Younous -qu'Allah le réforme-. 

- Afin de ne pas semer la confusion dans l'esprit du lecteur qui aurait auparavant suivi la vidéo en lisant la traduction en 
question. 



- La prétention que les ouvrages qui traitent du Tawhid ne s'adressent qu'à la raison, pas à 
l'âme; et qu'ils sont -de manière générale- dénués de tout objectif éducatif. 

J'aurais l'occasion, si Allah le veut, de répondre à ces énormités, dans les remarques qui vont 
suivre. Et c'est Allah le Garant du succès. 



• Première remarque concernant la présence du terme «Tawhid» et de son sens dans les 
textes religieux et les paroles rapportées des salafs : 



Allah a dit dans la sourate d'Al Ikhlas : 

^Dis : «Il est Allah, Unique [Ahad]^ 

Et II a dit: 



[il : J\jJf\ JÇjbjl Je \°)' 3 oJ^-j j dJoj CjjSo iSVj/ 

^Et quand, dans Le Coran, tu évoques Ton Seigneur l'Unique [wahdahu], ils tournent le dos 

par répulsion^ [Al Isra° : 46] 

Et il a dit : 



\Et quand Allah est mentionné Seul [wahdahu], les cœurs de ceux qui ne croient pas en l'au- 
delà se crispent et quand on mentionne ceux qui sont en dehors de Lui, voilà qu'ils se 

réjouissent) [A-Zumar : 45] 

Et II a dit : 

4ll en est ainsi car lorsqu 'Allah était invoqué seul [wahdahu] vous ne croyiez pas; et si on Lui 
donnait des associés, alors vous croyiez. Le jugement appartient à Allah, le Très-Haut, le Très 

Grand) [Ghâfir : 12] 

Nous trouvons dans ces textes, les termes (Ahad) et (Wahdahu), qui ont la même racine que le 
terme (Tawhid) que représentent les lettres (Waw), (Ha) et (Dal) qui, réunies, dénotent une 
notion d'unicité. 

L'imam Al Baghawi -qu'Allah lui fasse miséricorde- a dit dans «Ma'alim u-tanzil» (l/7l) : 

«^Adorez) signifie : unifiez. Ibn Abbas a dit: chaque fois que l'adoration est mentionnée dans 
le Coran, son sens c'est le Tawhid». 

Le sens du Tawhid est donc présent dans le Coran, Ibn Al Qayyim a même dit dans «madarij 
u-salikin» (3/417) : 

«Nous disons de manière générale que tout verset coranique prouve et appelle au Tawhid. En 
effet, le Coran informe au sujet dAllah, de Ses noms, attributs et actes, est c'est là le Tawhid 
dans la connaissance et l'affirmation. Le Coran appelle également à l'adoration d'Allah, Seul, 
sans associé et à délaisser tout ce qui est adoré en dehors de Lui, et c'est là le Tawhid dans 
l'objectif et le dessein . 



Le Tawhid dans la connaissance et l'affirmation comprend le Tawhid de la seigneurie et le Tawhid des noms et attributs, 
tandis que le Tawhid dans l'objectif et le dessein correspond au Tawhid de l'adoration, voir «Ma'arij al qabul» (1/151). 
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Le Coran contient aussi des ordres et interdictions, sachant qu'il est obligatoire d'obéir à Allah 
à travers eux, et ce sont là les droits qui découlent du Tawhid, ainsi que ce qui vient le parfaire. 

Le Coran est aussi une démonstration de la manière dont Allah honore ceux qui L'unifient et 
Lui obéissent, que cela soit dans ce bas-monde ou dans l'au-delà, et c'est là la récompense que 
contient le fait d'affirmer l'unicité d'Allah. 

Il informe également à propos des polythéistes, et de ce qu'Allah leur fait subir ici-bas comme 
tourments avant ce qu'ils rencontreront comme châtiment dans l'au-delà. Tel est le sort de ceux 
qui ne sont pas monothéistes. 

Le Coran traite donc, dans son entièreté, du Tawhid, des droits et de la récompense qui en 
découlent, ainsi que du polythéisme, de ses adeptes et de la mauvaise rétribution qu'ils auront». 
Fin de citation. 

Jusqu'ici le docteur est en accord avec ce que nous avançons étant donné qu'il dit : «Mais les 
textes (Coran et Sunna) témoignent du sens mais pas du terme»; hormis le fait qu'il ait dit 
auparavant: «Même dans la Sunna, on retrouve le verbe mais le nom commun "Tawhid" tu ne 
le trouveras dans aucun hadith. C'est une extraction, ce sont les Savants qui l'ont mis en place. 
Et Boukhari a écrit "Le Livre du Tawhid" dans son Authentique». 

Ces propos contiennent plusieurs points à discuter : 

• Le premier point concerne sa parole: «Même dans la Sunna, on retrouve le verbe mais le 
nom commun "Tawhid" tu ne le trouveras dans aucun hadith». 

La tentative de scission entre ce qu'implique le verbe (Wahhada/unifier) et ce qu'implique son 
substantif (Tawhid/ unification) n'est que pur sophisme . Et le lecteur s'en rendra d'autant plus 



Raisonnement vicié à la base reposant sur un argument séduisant mais faux, destiné à induire l'interlocuteur en erreur. 
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compte lorsqu'il saura que la base de la formation des mots en arabe n'est autre que le 
substantif, et ce selon l'avis prépondérant parmi les avis des linguistes arabes! Ainsi, si le verbe 
(Wahhada/unifier) et ses diverses déclinaisons -selon ce que prétend le docteur- sont les seuls à 
être présents dans les textes, qu'est ce qui interdit l'utilisation du substantif?! 

Cela, alors que le substantif de (Wahhada) est présent dans la Sunna authentique : 

1- L'imam Muslim a rapporté dans son recueil authentique (2/886) le long hadith de Jabir dans 

la description du pèlerinage du prophète «ff, qui contient la parole suivante de Jabir : «[...] Et 

le messager d'Allah «H est parmi nous, et Le Coran descend sur lui et il en connaît 
l'explication, et il n'en a pas appliqué un seul enseignement sans que nous ne l'appliquions, il 
rentra alors en état de sacralisation par la formule du Tawhid (unicité)». 

2- L'imam Tirmidhi a rapporté dans son recueil (4/713, n°: 2597 -Vér. Ahmad Chakir) d'après 
Jabir, que ce dernier a dit : Le messager d'Allah a dit : «Des gens parmi les adeptes du Tawhid 
seront châtiées en Enfer jusqu'à ce qu'elles soient comme carbonisées. Puis la miséricorde les 
atteindra, et elles en sortiront et seront poussées aux portes du Paradis...» 1 . Tirmidhi a dit : «Ce 
hadith est fiable et authentique», et le cheikh Al Albani l'a authentifié dans «A-Sahiha» (5/580). 

3- L'imam Ahmad a rapporté dans son «Musnad» (11/307, n°: 6704 -éditions Mu°assasat u- 
risala) avec une chaîne de transmission authentifiée par le cheikh Al Albani dans «A-Sahiha» 
(1/873), d'après Amr Ibn Al As, d'après son père, d'après son grand père, qu'Ai As Ibn Waïl 

Le sens voulu par ce hadith correspond à ce qu'a dit le cheikh 'Abd u-l-'Aziz Ibn Baz -qu'Allah lui fasse miséricorde- dans 
«Majmu' al fatawa» (4/369) : «Allah, s'il le veut, pardonne à ceux qui commettent des actes de désobéissance en deçà du 
polythéisme, ou II les châtie en Enfer selon leur degré de désobéissance, puis II les en fait sortir par le biais de 

l'intercession des intercesseurs, tel que l'intercession du prophète $||, celle des anges, celle des enfants des monothéistes, et 
des croyants en général. Mais des gens, parmi les adeptes du Tawhid resteront en Enfer, et ils ne bénéficieront de 
l'intercession de personne. C'est alors qu'Allah les fera sortir de l'Enfer de par Sa miséricorde, car ils sont morts en 
adhérant au Tawhid et à la foi; cependant, ils avaient à leur actif des mauvaises œuvres et des actes de désobéissance qui les 
conduisirent en Enfer. Et lorsqu'il auront été purifiés de cela, et que le délai prescrit par Allah sera écoulé, alors ils seront 
sortis de l'Enfer par le biais de la miséricorde d'Allah, et ils seront alors jeté dans un fleuve appelé (Le fleuve de la vie) qui 
compte parmi les fleuves du Paradis [...]». 
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avait fait le serment pendant la période d'ignorance (al jahiliyya) de sacrifier cent chameaux; 

Hicham ibn Al 'As en sacrifia cinquante au nom de son père. Amr questionna le prophète î§| 

au sujet des cinquante restants, et il dit Ht : «Concernant ton père, s'il avait reconnu le Tawhid 
(l'unicité) , alors le fait que tu jeûnes et que tu fasses des aumônes en sa faveur lui aurait été 
profitable». 

4- Il a également rapporté dans son «Musnad» (43/ 37, n°: 25843) un hadith d'Abu Hurayra 

dans lequel Aïcha dit : Le messager d'Allah î|f, pour le sacrifice, achetait deux grands et gros 
béliers, cornus, bigarrés, castrés». Il dit : Et il égorgeait un des deux pour les membres de sa 
communauté qui reconnaissaient le Tawhid (l'unicité) , et l'autre pour Muhammad et sa 
famille» . 

5- Et il a rapporté dans son «Musnad» (13/408, n°: 8040), toujours d'après Abu Hurayra, que le 

prophète sfif disait : «Il fut un homme, parmi les générations qui vous ont précédé, qui n'avait à 
son actif aucune œuvre de bien si ce n'est le Tawhid ; lorsqu'il fut sur le point de mourir, il dit à 
sa famille : «Lorsque je mourrai, brûlez mon corps jusqu'à ce qu'il soit carbonisé, puis réduisez- 
le en cendres, et enfin éparpillez-les un jour de vent». Le jour où il mourut, ils s'exécutèrent. Et 
alors qu'il se trouva empoigné par Allah, Allah lui dit : Enfant d'Adam, qu'est ce qui t'a 
conduit à faire cela? Il répondit alors : ô Seigneur, ma peur de Toi! 

Le prophète îft dit alors : «Et c'est par cela qu'il lui pardonna, alors qu'il n'avait comme oeuvre 
à son actif que le Tawhid ». 

• Le second point concerne sa prétention que l'utilisation du terme (Tawhid) est une 
extraction que les Savants qui ont mis en place, «et Boukhari a écrit "Le Livre du 
Tawhid" dans son Authentique...». 



Les vérificateurs du «Musnad» l'ont considéré authentique. 
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Or, nous avons pu voir, au cours du premier point, que le terme (Tawhid) est plus que jamais 
présent dans les hadiths prophétiques, ce n'est donc pas une simple déduction des ulémas! 
C'est plutôt un terme religieux que les gens de science ont utilisé, de la même manière que le 

messager d'Allah ï§| et ses compagnons -qu'Allah les agrée- l'ont utilisé. Et quelques-unes des 
paroles des compagnons ont été citées dans les hadiths précédemment mentionnés. Et en voici 
d'autres suivies de paroles d'ulémas d'autres générations les appuyant, et c'est d'Allah que 
provient la réussite : 

1- Il a été rapporté de Khalid Ibn Al Walid 4Éb (mort en 21 de l'hégire), qu'il dit, alors qu'il 
était sur le point de mourir : «J'ai certes cherché la mort à ses endroits les plus propices, et il ne 
m'a été imparti que de mourir dans mon lit, et il n'est pas de mes œuvres une chose qui me 
fasse le plus espérer, après le Tawhid, qu'une nuit durant laquelle j'ai pu veiller en me 
protégeant avec mon seul bouclier lors d'une pluie torrentielle, alors que nous attendions l'aube 
pour fondre sur nos adversaires» . 

2- Il a été rapporté, entre autres, d'Ibn 'Abbas (mort en 68 de l'hégire) qu'il disait : 

«La prédestination est l'ossature du Tawhid. Celui donc qui unifie mais ne croit pas en la 
prédestination, alors sa mécréance annule son Tawhid. Quant à celui qui unifie tout en 
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reconnaissant la prédestination, il s'est saisi de la anse la plus ferme qui ne peut se briser» . 

3- Al Awza'i a dit : J'ai entendu Yahya Ibn Abi Kathir dire : «Allah n'a jamais envoyé un seul 
prophète sans les cinq principes suivants : Le Tawhid, l'accomplissement de la prière, 



«Siyar alam nubala » (l/38l). 

2 «A-Sunna» de 'Abdu-Lah Ibn Ahmad (2/422), «Al Q_adar» d'Al Firiabi (1/159), «A-Chari'a» d'Al Ajurri (2/875), «Al 
Ibana Al Kubra» d'Ibn Batta (4/158), et «Charh usul i'tiqad ahli-sunnati wa-l-jama'a» de Lalakaï (4/689). 
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l'acquittement de l'aumône, le jeûne de Ramadan, le pèlerinage auprès de la maison sacrée, 
ainsi que d'autres pratiques cultuelles» . 

4- Chu'aïb Ibn Harb a dit : J'ai dit à Malik Ibn Mighwal : Fais-moi une recommandation. Il me 
dit alors : Je te recommande l'amour des deux cheikhs : Abu Bakr et 'Umar. Je lui dit alors : 
Allah a certes déjà attribué de cela beaucoup de bien. 

Il me répliqua : Ô insouciant! Par Allah, j'espère pour toi comme récompense à leur amour ce 
que j'espère pour toi en récompense du Tawhid» . 

5- Mujib Ibn Musa Al Asbahani raconta qu'il fut le compagnon de route de Sufyan Thawri 

(mort en 161 de l'hégire) en direction de La Mecque, et que ce dernier pleurait beaucoup. Il lui 
dit alors : Ô Aba Abdi-Lah, pleures-tu par peur des péchés? 

Il saisit alors un bâton qu'il jeta, puis il dit : «Mes péchés sont plus supportables que la cause 
véritable de mes pleurs. Je crains plutôt que ne me soit retiré le Tawhid» . 

6- Lorsque Sa'id Ibn 'Abdi-Rahman Al Qurachi est mort, un poète récita : 

«La mort de Sa'id est une brèche dans l'Islam qui attrista tout adepte du Tawhid» . 

7- L'imam Qawamu-Sunna Al Asbahani a rapporté avec sa propre chaîne de transmission 
d'après Abu Yussuf Al Kufï (mort en 182 de l'hégire), le compagnon d'Abu Hanifa, qu'il a dit : 
«Le Tawhid ne peut se concrétiser en cherchant à faire des ressemblances. N'as-tu pas entendu 

la parole d'Allah dans Ses versets au cours desquels II Se décrit Lui-même comme étant Le 
Roi Savantissime, Capable de toute chose et Fort? Or, Il n'a pas dit : Je suis Omnipotent et 
Omniscient pour telle et telle raison, et à cause de telle chose Je possède. C'est pour cela qu'il 



«Al hujja fi bayan al mahajja» (2/151). 

2 

«Charh usul i'tiqad ahli-sunnati wa-l-jama'a» (7/1318). 

3 «Ta°rikli Asbahan» d'Abu Nu'aïm (2/295). 

4 Ibid (4/625). 
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n'est pas permis de chercher des ressemblances en termes de Tawhid. En effet, Allah ne peut 
être connu que par Ses noms, et ne peut être décrit que par Ses propres attributs». 

8- L'imam Chafi'i a dit : «Rechercher le superflu de la vie d'ici-bas est une punition par laquelle 
Allah punit les gens du Tawhid» . 

9- Plusieurs élèves de l'imam Ahmad (mort en 241 de l'hégire) ont rapporté de lui qu'il a dit : 

«La caractéristique du croyant parmi les adeptes de la Sunna et du groupe est qu'il atteste que 
nul ne mérite d'être adoré si ce n'est Allah, Seul sans associé, et que Muhammad est Son 
serviteur et messager [...], et il n'excommunie aucun adepte du Tawhid à cause d'un péché» . 

Ce bref exposé aura permis de comprendre que le mot (Tawhid) était utilisé par les salafs de 
cette communauté. Et comment en serait-il autrement alors que notre modèle, le prophète 

Muhammad ^ l'a lui-même utilisé? 

Et c'est ainsi que s'écroule la prétention du docteur Al Ansari -qu'Allah lui pardonne- selon 
laquelle le terme (Tawhid) ne serait qu'une extraction que les Savants auraient mis en place, et 
Boukhari a écrit "Le Livre du Tawhid" dans son Authentique». 



«Tahdhib u4-asma°i wa-lughat» de Nawawi (1/54). 
2 «Tabaqat u-l-hanabila» d'Ibn Abi Ya'la (1/293). 
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